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Plaire>UI lasts d'Oilawa.

de ofrconitenrej incon- 
trolab ei je me troare f<*oè délaisser “Le 
Magasin distingué de mode*'' la 1er Août 
prochain, et pour réduire mou immense as
sortiment d’articles de me des de 1er ebSPi, 
etc., et pour procurer des chances ians 
pareilles à mes amis et à mes pratiques, com
me souvenirs de mon court séjours dans la 
capita'e, je feial les réductions suirantei sur 
tons les achats faits après le 2 mal 
magasin, vis :
6 par cent déduit sur $1. et su-dessous d« $3 
10 par cant déduit sur S3 et au-dessou « d - $6 
15 par cent déduit sur $6 et au dessous de $10 
20 par c ut déduit sur $10 en montant.

K une multitude

1

CETTE SEMAINE-
Fon is de Banqueroute

O’VOHEBTT
Danes d’Ottawa, vene* en tout hâte, et 

ret-vous d'un véritable bargain dans les 
garnitu es de mode, chapeaux sans garniture 
ga .t», giiets, châles en laine, arucl 
vfliemeuts de dessous a î

HaMUeme* U* 
HablUwmemU <T 
Habille*eele d*
H ablllemem ta ■ 
Hablllemee ta 
HablllemenU* 
Hablllementa du 

Habillement* d'1 
Habillement* 
Habillement* d*H| 
Habillement* d'H 
Habillement* dUH 
Habillement* d'Hean 
llabllleraenla d’Hwai

::

Magasin distingué cb modes
No. 89 Ru© Sparks

On de î aide 2 dams comme commit. 
Ottawa, 24-3-83—la

FUNDS «X BtNgOimîe
BORBHtDQE

BttYSON 
GRlHiH 

& CIE. 
148,150,152,154, ne Sparts

& Cie

PHOTOGRAPHIE
d rnier grand incend e &w Hull,du d

photographies de l’église de Hull en 
flimues et toutes sortes de photo
graph i s à grande réduction chez

NAPOLEON BELANGER.
Ho 140 Eue Sparks, Ottawa.Q

MESSIEURS.—Il y a quelque temps, j’ai 
donné 10 caistes de ohaessuree pour daines 
reetement d » la manufacture.
Etaient-ils en fête (où 1 étals-ie moi-même 

lorsque j’ai donné l’ordre), ifs m’ont en 
voye au lieu de cela 10 caisses de chautsur.s 
pour hommes.

Le résultat de notre cor esnondance à ce 
sujet a été que je devais garder les chaus
sures et les vendre à prit réduite. C’est ce 
que je fais en ce moment.

Je vends ces chaussures pour homme», à 
$1.25. Ne l’oubliez pus, s'il vous plait! 
Venez me voir, et probablement que je vous 
« n vendrai une ou deux paires.

S

I

IMPORTAT! URS DE

Clap ci New
CHAS. J- BOTT,

IIS, RUE RIDEAU. j 4j.-88.ia 111, Rue Rideau
OTTAWA.GRANDE OUVERTURE

—D’UN—
MAGNIFIQUE MAGASIN

KRIKS, PEINTURES,
VERN.S, ETC., ETC N. B.—Essayez nos Che

mises de couleur non 
repa sé s à 40 c s

HUILES,TAPI8S

Nous exécuterons aussi toutes sortes d’o 
vragea à fresque et décorât' 
tout genre. Venez nous 
ailleurs. Tout ouvrage sera garanti.

BELAUD A LEMIEUX. 
Résidence privée : 268, rue de T Bel se. 
22m-la Magasin : 31, rue Duke, Ohau

de,:ons en pap er de 
voir avant d'aller

dlàre

-----3DHI-----
Polie*, Meuble», V*ie*ellee, Verrerie Vbleolee. Marchand 
b le* en 8*ole, Argenterie Plaquée. Coutellerie, Miroir», 
tenwlon peur Bldewus, Voiture* d’Enfant*, Vélocipède*, 
1*1*. Oravuree, KU-. Tonte* le* M**eh*udUe* requlwe* p< 
un complet, A I* bulle de Variété.

de Puwlulwle, Heu- 
Barre* de Pénétré*. E*« 
Vharrecie*. Tnpl», Pre» 

pour meubler une raaluon

632 & 634 RUE SUSSEX, JOSEPH BOVOEN.

O. R. 1ST. Co. FAITS PROUVÉS.
Parmi 1<s no n- 

1 Taures maladies 
I auxquelles l’Eau St. 
I Léon a été considé- 

rée comme un remè- 
de certain et durable, 
nous mentionnerons 
la dyspepde, les b ft 
laments d’esto nac, lu 
constipation, la ma- 
ladin du foie, la 
bronchite. Qu uni au 
rhumatisme, l’Eau 
St. Léon est d’une 

. vertu incroyable. 
'Nous prions particu 

fièrement de po ter 
* toute voire attention 

aux cerfiücats q ie nous publierons 
sous peu de jours.

LE BATEAU A VAPEUR

“EMPRESS”
V

Laissera Ottawa les

MARDI, JEUDI A SA 4EDI F
Cette tern ine pour les ports intermédiaires

OTT 1 WA ét ti KEN VILLE.
partira du quai '• Quien ” à 7 30 
. M. On rec.vra du fret tous

\
Le bateau 

heures A
0

R. W. SHEPBRD, J*.
Gérant.Ottawa, 1 mai 1888. —jno. m

Le PUuaoiorte

VEWC0MBE , Cette Eau sans égale se vend 
au Ho. 5341 rue Sussex.

Le meilleur de»* 1» moede.

N.B.—12 billets : ‘’Bon pour un ver” 
pour 25 centini.Orgues depuis $56 es ni ntaut

COIOITIORS D’ACHATS FACILES

W. F. Coates & Cie
Ho. 64, RUE BANK,

OTTAWA'

BONNE NOUVELLE 1
plaisir d'annoncer à 

brensea pratique! que j’ai fai t l’acquisition 
d'an magnifique c&rotse qui eurpaeae tout 
ce qu’il y a à Ottawa J invite le public ;à 
venir me voir avant d'aller ailleurs.

MOI8H LEJPINB
No. 163, Rue 8t. André.

J’ai le mes noin-

19a-î.'-p.s. la 2-4-88-6m

ALLEZ O H 33 Z

TT
----- POUR VOS------

F * RHOH1T EHIE3 DE MAISON.
—TELS QUE—

SERRURES, COUPLETS, CLOUS, FEUTRE G3UDR0HE EF UNI.
ET MILLE AUTIÎES CHOSES.

B. GK . LAVBRDURB,
89 c*> 70, HUE WILIiIAM.

I.’aecldeut ear le Ventral Vermont
üu écrit de Waterloo : 
L’italien qui a été écrasé61$ DEKIIÏPER

train du Central Vermont, le 7 du 
courant, se nommait Antonio Arcu- 
ri. Il ôtait âgé de 33 ans et origi
naire de San Stephano, près de la 
ville Aprigliano, dans, le Consent*, 
en Italie. Il était en route vers Sher
brooke avec une couple de cents de 
ses compatriotes, allant les uns à 
Mégantic, les autres â Goaticook et 
à Cooksîiire, la plupart pour travail
ler sur nos chemins de fer. Il s’ôtait 
assis sur les degrés du wagon, afin 
de voir le pays. Une secousse le fit 
tomber la tôle la première 
wagon, laissé sur une voie d’évite
ment.

De IA il rebondit sous le train en 
marche et eut les deux jambes broy
ées. En se sentant atteint, son pre
mier cri fut : u II confessore) le con
fesseur. ” Son désir a ôté exaucé. 
Un a aussi fait venir le médecin 
qui n’a pu qne lui administrer des 
calmants. L’infortuné éprouvait des 
douleurs si vives qu’il se roulait 
lui-môme et qu’il a été jusqu’à se 
lever debout sur scs trouvons de 
jambes mutilées. Il est mort 
heure après. 11 était catholique 
ainsi que tous ses compagnons. Il a 
ôté transporté le mémo soir à 
hotel, ut il a été gardé jusqu’à sa 
nn-di matin. On lui a fait des funô 
railles à l’église catholnue, et 
service funéraire n ôté chanté pour

E* CAISSES VERTES ET ROUGES

Cciaiii et deml-ictaies,

Tomates célèbres de Douglass 
seulement 10c. chaque.

Sucre Blanc fin, pour Gets, 
par livre.

Nouveau Sucre d’Erable, 
seulement 10c. par lbs.

JOHN CASE!,
IMPORTATEUR DIRECT.

294 et m, RUB DALHOU8IH,
117, 118, RUB CLARBNGB

fai Ter DIVERS
U»

Uav r*rl«>
Madame Joseph Marion désire 

offrir scs plus sincères remercie
ments à l’actif représentant de la 
compagnie d’assurance (haren contre 
le feu, pour avoir aussi prompte 
ment réglé la police d’assurance sur 
sa propriété située rue Britannia, 
incendiée durant le dernier grand 
incendie de Hull.

lui

RESUME TELEGRAPHIQUE

(Dépêches de celte après-midi)
Watertown, N. Y , 27—La famille 

do M. Wm Waite de Philadelphie 
s’est empoisonnée en mangeant du 
bœuf sale. A force de médicamente 
on est parvenu à les sauver à l’ex
ception du père qui est très âgé.

Rome, 27—h'Observalore llomano 
publie In lettre Encyclique du Pape 
sur le libéralisme. C’eat un long 
document.

Minneapolis, Muni, 27—Hier soir, 
Silas Robinson a tué sa femme de 
même quo Nick Weiss qui accom
pagnait cotte dernière et s’est ensuite 
tiré trois balles dans la tête. Robin
son était un ivrogne fieffé qui mal
traitait sa femme et qu’elle avait ôté 
forcé d’abandonner il y a quelques 
mois. Au moment de la tragédie la 
femme Robinson se promenait avec 
Weiss, ce dernier a ete blessé mor 
tellement et la femme a été tuée ins 
lantanément à ses côtés. I<a femme 
Robinson avait une réputation «à 
l’épreuve de tout soupçon.

El Paso, Texas, 27—Au moins 
1,500 personnes su sont noyées A 
liéon ; de ce nombre près do 1000 
corps ont été repêchés. Dans les 
districts environnants l’inondation 
cause d’affreux ravages ; les eaux 
sont recouvertes do cadavres et la 
peste est dans la ville. Un prend 
des mesures dans tout le Mexique

de l’inondation.
Rochester, N. Y. 27—George 

Wilson a été pendu à la prison du 
comté d’Albion, ce matin, pour le 
meurtre do sa femme, durant la 
nuit du 17 janver de l’année der
nière. Le malin du 18, Wilson 
s’était rendu chez un voisin en lui 
disant que sa femme se mourait et 
lui demandant en même temps de 
pasier quelque temps auprès d’elle 
pour lui permettre d’aller chercher 
un médecin. Le voisin so rendit 
à cette demande et trouva la pauvre 
femme morte depuis longtemps. 
Wilson revint peu d’instants après 
et notifia un entrepreneur de pom 
pes funèbres en constatant la mort 
de sa femme. Le coroner ayant 
tenu une enquête ne remarqua au
cune marqu 
cadavre à l’exception des lèvres de 
la victime qui semblaient avoir été 
serrées avec force. Wilson fut ar
rêté et le juré le trouva coupable 
du meurtre de sa femme par stran
gulation. C’est ce crime affreux 
que Wilson a expié ce matin sur 
l’échafaud.

A Vuruyre

Depuis trois semaines trois cons
tables ont commencé une visite 
dans toutes les cours et caves de la 
ville et en ont ordonné le nettoyage 
complet. On peut dire on toute 
sincérité que jamais encore, la vil!© 
aura été dans un état de propreté 
aussi satisfaisant.

l*oiir IV*|h»*IIIon.
lie comité du 41 Driving Club ” a 

conclu les arrangements avec M. 
l’hilion, gérant du concours pédes
tre, afin qu’il s’occupe de fournir 
des amusements de toutes sortes du 
rant la semaine de l’Expoiilion au 
Parc Lansdowne. Connaissant le 
tact de M. PhiJion dans ce genio 
d’affaires, on peut être assuré que 
la pariie sportive de notre Exposi
tion ne laisser i rien à désirer.

I.‘Union F t. Pierre.
La fête patronale de celte société, 

on le sait, sera célébrée dunaiv lie 
prochain à la Basilique.

A l’issne du service divaln, où ii y 
aura sermon de circonstance par un 
prédicateur distingué, les membres 
de la société se reformeront en pro 
cession avec bannières et insignes cl 
suivront plusieurs rues jusqu'à la 
salle St Joseph, où des discouru Ri
ront prononcés. D’après les prépara 
tifs lait par l’Union dans l’attente 
de cette démonstration, tout fait 
augurer une fête des plus billes 
sous tous les rapports. Il va sans 
dire que des corps de musique re 
hausseront l'éclat de la fête par 
l’exécution d’accords harmonieux.

Tuf par non 111*.
M. Piler Alt, propriétaire de 

l’hôtel Arlington, près du champ do 
courses de Pimlico, à Baltimore, a 
été tué d’un coup de revolver par 

fils William, âgé de quinze ans, 
dans le# c.rconstances les plus dra
matiques

L’hôtelier, qui s’était livré, parall- 
il, depuis plusieurs jours, à des 
excès de boissons, est rentré ivre 
chez lui lundi soir vers neuf heures 
et a cherché que roi le à sa fsnime. 
Après lui avoir lancé une soupière 
et un plat à la tôle, Alt s’est rué sur 
la pauvre femme, l a renversée sur 
le parquet • t s’est mis en devoir de 
l’étrangler. C’est alors que William 
est accouru au secours de sa mère 
et a tiré sur son pere 
tombé mort à côté de sa femme.

Torturé par de* voleur*.
M. Samuel Humbert,un des plus 

vieux résidents du village de Pair- 
chance, comté de Payette (Pennsyl- 
vane), a été victime d’un odieux 
attentat.

Le vieillard habitait seul dans 
un ; mi son isolée. Vers minuit, il a 
été réveillé par deux individus qui 
frap jaient
datent de l’eau. M Humbert, ayant 
eu l’imprudence d’ouvrir, les deux 
ioconnus, qui étiient masqués, se 
sont rués sur lui, l’ont garrotté et 
bâillonné ; puis ils se sont mis à 
tout bouleverser dans la maison. 
N’ayant trouvé aucun objet de va
leur, les malfaiteurs ont sommé le 
vieillard de leur révéler la cachette 
où il avait son argent Mais M. 
Humbert leur ayant dit qu’il n’a
vait pas d’argent chez lui, ces misé
rables ont allumé du feu et ont fait 
littéralement rôtir l’un après l’au 
tre les deux pieds du vieillard. Ils 
n’ont pas réussi [ourlant à vaincre 
sa résistance, et finalement, le jour 
approchant, ils sont partis, aban
donnant leur vie ime garrottée et 
bâillonnAe.

Un est parv nu, dit-on à retrouver 
la trace des auteurs de ce lâche at
tentat et il y a tout lieu de croire
u’ils seront arrêtés d’un instant à

prélever des fonds pour venir 
de aux malheureuses victimes

e de violence sur le

Celui-ci est

Annoncent une grande vente 
à bon marché pour ce mois-ici.sa porte et deman-

Dentelles de qualité supérieure 
pour 75cts.

Rideau splendides à moitié
prix.

Des bas nouveaux en soie pour 
tl.OO.

Gants de Kid à 4 boutons 
pour 50cts.

Jackets et Dolmans à grande 
réduction.

Corsets au prix du gros

Articles de goûts au prix cou*
rant.

Etoffes à robes dans les der, 
niers goûts au prix de la manu
facture.

N. B.—Prenez l’avantage de 
cette grande ventf£?

que de l’orchestre se fait entendre, 
cependant, les marcheurs s'animent 
et ne tardent p s à se mettre à cou
rir et ce durant tout le temps que 
l’orchestre se fait entendre.

Comme nos lecteurs qui n’ont pas 
l’avantage d’aller voir les coureurs 
semblent prendre un vif intérêt à 
ce sport, nous donnerons tous les 
jours de la semaine, comme nous 
l’avons fait depuis lundi, un état 
du nombre de milles parcourus par 
chacun des amateurs de la prome
nade pédestre.

Voici l’état à 11 hrs hier soir alors 
que le gérant M. Philion donna le 
signal d’arrêter :

res dans les provinces fédérées, con
traire à ses convictions, à ses inté
rêts et même à ses sentiments de 
moralité ; mais il se lasserait bien
tôt de grandes guerres, entreprises 
pour des causes qui ne le touche
raient pas directement D’un autre 
côté, comment de grandes guerres 
pourraient-a'les êtres évitées si les 
trois Dominions étaient représen
tés au Parlement, étaient eu situa
tion d’aiguillonner le secrétaire 
pour les affaires étrangères à propos 
de la première querelle venue, et 
envoyaient à la Chambre des Com
munes, même aujourd’hui, plus de 
députés que l’Irlande ?

“ Sous le régime fédéral, nous se
rions exposés à partir en guerre dès 
aujourdhui contre la Franc-1, l’Al
lemagne, les Etats Unis et la Ch ne, 
à la fois ; et à voir toute notre poli 
tique intérieure paralysée par un 
parti résolu, à n’importe quel prix, 
à obliger notre ministre d s aff i.res 
étrangères à sortir victorieux de ces 
quatre disputes, dont les frais, et 
les pertes, et les ennuis tomb iraient 
pr«.sque entièrement 
Un gouvernement quelconque ss- 
rait il possible en de par. illes ron 
d'tion?, ou aurions-nous même ja
mais l’apparence d’une paix assurée?

C’est un beau rêve que la fé léra- 
tion impériale. Mais ce rêve est 
plus que jamais éloigné de sa réa
lisation.

rosDÉ m 1879

Prix d© l'abonnement
■DITION QUOTIDI1HM

Un an, pour 1a ville. 
“ ea dehors de 1a ville..........

1DITIOS H1SDOMADAIBS

IbtbHbM I—1*1 peyeble ««eveeee.
dances etc. etc.Tontes lettres, correspom 

etc. doivent être adressées à
030AB McDONELL 

TTAWA 0*T.

BUREAUX BT ATELIERS
IIS ree 81 Patrice 

414 et 416 ree
Milles Tours 

107 0NoÎS“Mol ... 106 2
100 6k.::::::::::::::™ 63Clar tLE CANADA A midi aujourd’hui :

Noremac...................................

^iïu±e’Z'.’.Z L....... .....L..L

A 3. 30 heures aujourd’hui :
Milles Tours

Mi lit s Tours
111

Ottawa» Q7 Juin» 1888. 110 17
105
64 9AOTTTALITÉ;.

Il eît décidé qua M. joly sera le prochain 
mnistre de l’agr.culture à Quibi-c.

121 7Noremac.

Moore..... 
Clarke....

120 12
... 114

9(1 8L’élection de Nicoletpour la chambre lo
cale est ilxée au 10 juillet.

A l’endroit où s’est livrée la célè
bre bataille de Carillon, pzès de Ur 
wjII, Vt., sur uns planche clouée à 
un arbre par ordre de la société his
torique de Vermont, on lit l’inscrip 
lion suivante :

sur non--.
M le juge Routhier est arrivé i Québec 

avec sa famille, de retour de son voyage de 
France.

On estime que celte année l’Inde a-ra 
30.000.0 JO de mi ots rie blé disponibl « 
pour l’exportation.

bercrumbie's Defeat by Montrai n, 
July, Si h, 1758 

15,000 repulsed by 4,000, 
British loss 2,U00 ! 1 !La récolte du tabac da is h K -mt cky à 

élé en 1887, di 117.282,877 livres, sait une 
diminution d) p-ès de 20,000,000 de 1 vr-.-s 
sur l’année 1886.

Traduction :LA FETE NATIONALE
Défaite d'Aberc umbie par Montcalm, 

8 juillet 1758,
15,000 hommes repoussés par 4,000, 

Pertes des Anglais 2.000 ! !
Ce fait d’armes éclatant fait d’au

tant plus d’honneur à nos pères 
qu’ils étaient bien moins nombreux 
et que liur artillerie n’était pas 
aussi forte que celle de leurs ad ver

américains font allusion à cet évè- 
nemmt remarquable en disant que 
les troupes a'iglo amér cainee fu
rent repoussées !

La St Jean Baptiste a été célébrée 
avec grande solennité à Emb un, 
lundi.

Il y eut grande messe chantée par 
le Rév. Grand Vicaire Routeier. Le 
Rév. B. Langevin du collège d’Otta
wa avait été choisi comme préd ca- 
teur de la circonstance, c’est di.*e 
qu'il a prononcé un des plus élo 
quents sermons.

A l’issue de la messe les résidents 
de l’ecdroit causèrent une agréable 
surprise à leur zélé pasteur, le Rév. 
M. Philion, en lui présentant une 
fort jolie adresse 
dixiéme anniversaire de l’exarcice 
de sou sacerdoce à Embrun. Le Rév 
M. Philion profita de la circonstan 
ce pour remercier ses paroissiens de 
l'aide efficace qu’ils nfont cessé ds 
lui donner à chaque fois qu 
agi de travail er dans l’intéièt d ; 
leur église et pour la prospérité de 
11 paroisse. Les paroles du Rév. M. 
l’hilion produisirent une vive im 
pression sur les auditeurs et furent 
(Ouvertes d’applaudissements à plu
sieurs reprises. Le Rév. M. Routhier 
adressa aussi la parole à la foule.

Il y eut ensuite des discours pa- 
prononcés par MM. Alex 

Robil ard, député de Russell à la 
Lég slature d’Ontario, A Evanturel, 
député de Prescott et Chs Thibault. 
Après chaque discours, le corps de 
musique des Chaud ères, engagé 
pour ia circonstance, faisait resou 
n t l’air d’accords harmonieux. On 
calcule que près de 1500 personnes 
s’étalent rendues à cette belle et 
patriot que démonstration qui parle 
hautement une fois de plus en fa
veur du zèle et de l’activité du Revd 
M. Phiüon. Tous les citoyens de la 
Capitale qui ont eu l'avantage d’as
sister à cette belle fête sont revenus 
enchantés de la cordiale réception 
qui leur a été faite dans le florissant 
village d’Embrun.

On dit qui M. J. L°ssard, du "Monde”, 
doit acheter "La Presse”, qui deviendrait 
sous sa direction un organe canément con
servateur.

Montréal fabrique les ij du sucre rafliné 
consommé en Cana la Suie, la Compa
gnie de ràffln rie du Canada en produit 
150,000.000 de livras.

Les h storiens ang ais et

On mentionne les noms de M. J. Hjg- 
gart, Kukpalr.ck el Pattern on, pour la 
succession de Thon. M. McLellan au mi
nistère dee po tes.

»p l'occa io i du Un nommé Tbibeault, qui se 
promenait sur les terrains en arr.ère 
des bâtisses de Voues’, lundi après- 
midi, a fait une chute du haut de 
la côte et est venu rouler jusqu’au 
bas, à quelques pie 1s seulement de 
la rivière.

Que’quia petits gaiçms ayant vu 
rouler le pauvre homme, se hâté 
rent d’aller avertir les employés de

Les journaux rouge-, delà province (le 
Québec, per»istent à r pU-r que l’hon. M. 
Chameau doit être tren fér»; sous pej au 
ministère des postes. Celle rumeur est en
tièrement dénuée de fondement.

’ll S’. St

L’adm nistrat'on de la justice à Québec 
•a coûté, en 1885-86, la tomme de $363,000- 
Aujourd hui, cett- dépense se mon o à 
$408,000. Rien que $15 000 d’augmenta-

Ça va bien !

la forge du gouvernement, qui ac
coururent auprès de lui et le ram is- 
sèrect privé de connaissance. Ils
parvinrent à force de soins à ni 
faire reprendre ses sens et peu après 
celui qui venait de faire une chute 
d’une si grande hauteur put s’en 
retouner seul à sa demeure, avant la 
figure et les bras passablement la
cérés. Th beault, qui est âgé de 
prêt de 5U ans, p 
l’avuir échappé belle.

Note* rrlUlfniM

triotiques
Une grande sensation a été cré'e à Ber

lin par le fa t pie le Tagublatl a p .bli s des 
notes laissées p r l’emper.ur Frédéric 
montrant qu. le présent i-mp* rear avail fait 
des démarches auprès de son pè e, à San 
Remo, pour l’induire à abdi juer en sa fa-

eut se vanter de

La solennité de St. Pierre et St 
Paul sera célébrée à la Basilique 
dimanchedimancne prochain. Sa G audtnir 
Mgr. l’Archevêque Duhamel offl-

Le Rév. M. Pilon est parti ce 
matin pour retourner à Wendover.

Le Rév. M. Ba» il, de Billings 
Br.dge est à l’archevêché aujuur

Samedi, veille de la St Pierre se
ra j ûne d’obligation.

Tous les préparatifs se poursui 
vent avec activité pour le pèlérina 
ge annuel à bte Anne de Be 
sous la direction du Rev. M Can 
peau. La date de ce pieux voyage 
a élé fixée au 24 juillet procha n.

Note* Civique»
Il y aura assemblée du Bireai 

Travaux ce soir à 7.30 hrs.
Le comité de l’Aqueduc se réuni 

ra demain soir à 7 30 hrs.
M. John Sheppard qui a ob enu 

)e con rat pour les travaux de pein 
ture à l’Hôtel de-Ville, a mis la der 
n ère main à l’œuvre hier soir. 
Notre Hôtel de-Ville a considéra 
biement gagné en apparence pir 
ces améliorations.

Fêle PaI rouai e
L’Union St Jean Baptiste de a 

paroisse de ce nom, se prépare à 
chômer dignement la fê e de son 
patron dimanche prochain, 1er juil 
let ; à cette occasion, une grande 
messe sera chantée par le chapelain 
de la Société, le Rév. P. Gon h er. 
A l’orgue il y aura chant et musi
que appropriés à la cérémonie.

Le corps de musique des Chau
dières a été retenu pour la circons
tance. 11 
cession, I
En un mot, la démonstration pro
met d’êire un succès.

8t Vleeeet 4e Psel
MM O. Bérubé, André Gravdle 

et Hercule Pinard, membres de la 
société St Vincent de Paul sont par
tis aujourd’hui pour se rendre à 
“ Besserer Grove ” afin d’y faire les 
arrangements nécessaires en vue du 
Pique-nique que se piopose de don
ner la Conférence St Vincent de 
Paul prxhainement.

L’honorable J. J. Ross a donné sa démi - 
sion comme membre du comité spécial m 
re Lavdllé*. Svn étal de sauté ne lai per
met point de suivre assidûment I ;s séances 
de ce cemité.

L’hon. M Rosé sers remplacé par l’hon. 
M. Champagne.

On annonce de Wtonipeg, que M. LaRi-. 
vièra a letiré sa candidature à St Boniface 
pour la (hambre locale et se présentira 
pour la chambre des communes d ms le 
comté de Provencher, dont le tié„e est de
venu vacant, depuis la nomination de 
Thon. M. Royal au poste de lieutenani- 
gouvemeur des Territoires du Nord-Oue.t.

Eoho* mt nouvelle*.
eaupé.Moire feuilleton.

Demain, nous commencerons la 
publication de noire nouveau feuil 
leton et nous sommes sûrs à l’avan
ce que nos lectrices nous en sauront 
grt. desLA FÉDÉRATION IMPÉRIALE Le condamné à mort ’’ est une 
œuvre des plus intéressantes où se 
déroulent des péripéties qui fjnt 
frémir le lecteur en même temps 
qu’elles le tiennent sous le coup de 
la plus vive anxiété. Que ceux qui 
font leurs délices de la belle l.t éra- 
ture ne manquent pas de se 
rer demain le numéro du 
dans lequel commencera notre nou
veau feuilleton.

Ab iwUeoÊr.
Il y avait une assez grande ailla 

ence de spectateurs, hier soir, au 
Patinoir Royal ; s’est surtout à 
l’approche de la fermeture, vçrs les 
11 heures, que le public était plus 
nombreux ; les marcheurs sont en 
bon ordre à l’exception toutefois de 
Clark qui souffre d’un mal à la 
jambe ce qui l’empêche d’essayer à 
gagner le premier argent ; il sera 
Dieu forcé d’accepter le quatrième.

Noremac, c’est-à-dire Cameron de 
son vrai nom, et l’ou a qu’à lire son 
nom de sport à l’inverse pour s’en 
convaincre, tient le haut de la 
course. Il est suivi de près par le 
vieux mangeur de pâtés. Norman 
Taylor, qui semble bien dii-pasé à 
n’en pas céder à Moore, qui arrivera 
en troisième lvu à moins de grands 
changements. La course étant “Go- 
as-yo u-please” il va sans dire que 
les compétiteurs ne vont pa 
jours à la course ; lorsque la

Le Sfectator, de londre?, dont 
l’antorité est fort grande, tire du 
discours prononcé à Ot’awa par le 
marquis de Lansdowne contre la 
fédération impériale, la morale que Canada

“ Disone-le, en bon Anglais, les 
■colonies sont bien plutôt pi êtes à se 
battr* que nous. Elles sont jeunes, 
très sensibles à l’endroit, de leur di
gnité, et elles ne sont pas an êléee 
dans leur élan par cette perception 
du caractère complexe d-s aff lires, 
qui fait hésiter les hommes d’Ent 
anglais lorsqu’il s’agit de provoquer 
des crises.”

La fin de l’article c st à reprodui
re tout entière :

‘4 Nous nous tirerons de nos em
barras coloniaux comme des autres; 
mais nous désirons que ceux qui 
recommandent des plans insensés, 
comme celui de la Fédération veuil
lent bien les examiner d’un peu 
plus près qu’ils ne le font Notre 
people pourrait tolérer iertain : le
gislation pour les affaires intérieu-

grande pro
ie soir, etc*.feu

aura aussi 
d'artifice
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Noires.
JACK RYAN. 
ieux Nick ait 
disait-il non 
certain senti-

croisés, you- 
■ cette ombre 
Etyan attendit 
pensée que, 

escendre, les 
llère, eux, ne 
emonter. 
effet, aucune 
re le sol du 
adeurs de la 
è veinent des 
;s du puits 
atiqué depuis 
: au cottage 
non Ford, sa 
l’ingénieur ? 

ée de James 
.eminent qu’il 
a fosse depuis 
m s’était croi- 
puits Yarow 

>rs le ravitail- 
? Les vivres 
anqués à ces 
prisonnés 
sous terre ? 
sées traversè- 
ck Ryan. Il 
pouvait rien 

arriver jus- 
avait-il eu 

i ce fait que 
i étaient in- 
ie lui parais- 
n tous cas, les 
lient, mais il 
• au plus vite, 
encha au-des-

11

cria-t-il de sa

royèrent à plu- 
nom d’Harry 
n dans les der- 
du puits Ya-

nonta rapide- 
supérieure et 

i jour. Il ne 
nstant. Tout 
endit à la ga
ll ne lui fallait 
Iques minutes 
press d’Edim- 
ois heures de 
présentait chez 
a capitale, 
sir Elphiston, 
agents arriyè- 
puits Yarow, 

rent jusqu’au 
alier, sur le- 

s’était arrêté 
inparavant. 
ichées au bout 
, furent envo- 
rofondeurs du 
constater alors 
ornières échel

le toute com- 
le dedans et 

fosse Dochart 
ntionnellement \is-nous, 
la l’impatient

Irons que ces 
emontées, mon 

sir Elphiston. 
îdrons jusqu’au 
: galerie, et tu

i, s’écria Jack 
faut jusqu’au 

de la fosse î 
npes eurent été 
its fixèrent au 
s de corde, qui 
ms le puits. Les 
rs subsistaient 
t descendre de

pas sans de gran- 
ack Ryan le pre- 
ispendu à ces 
tes, et, le premi- 
md de la boul

et les agents 
rejoint.
t formé par le 
arow était abso- 
aais sir Eiphis- 
,s médiocrement 
dre Jack Ryan

is fragments des 
•nt des fragments

>éta sir Elphis- 
roilà des cendres 
s longtemps 
s, monsieur, de- 
an, que l’ingéni
ait eu intérêt à 
les et à interrom- 
nnication avec le

dit sir Elphiston, 
insif. Allons, mon 
ige ! c’est là qne 
vérité.

ocha la têje, en 
invaincu Mais, 
ampe des mains 
s’avança rapide- 
la galerie prin- 

se Dochart. 
rent, 
ifitimier)

t
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